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Dossier

Denis Müller, théologien

«L'astrologie est une mauvaise
réponse à une vraie question»
Il y a une dizaine d'années, le théologien protestant Denis Müller
consacrait à l'astrologie une étude en format de poche qui
ouvrait le débat sur ce fait de civilisation. Quel regard porte-t-il
aujourd'hui sur l'engouement toujours aussi prononcé pour
l'astrologie? A noter que sur les étals des libraires, les livres des

astrologues font florès, tandis que les ouvrages critiques comme
celui du professeur à l'Université de Lausanne sont rarissimes!

- Dans votre étude, vous vous proposiez

d'évaluer d'un point de vue
critique la portée et l'intérêt de l'astrologie,

sans la condamner. Pourquoi?

- Mon but était de comprendre et d'apprécier

librement. Il est inutile et malhonnête
de condamner globalement toute forme

d'astrologie et de provoquer de nouvelles
chasses aux sorcières. Ce qui importe est
de saisir les raisons de cette fascination.

- Comment peut-on à la fois se dire
croyant et lire son horoscope tous les
matins?

- Nous vivons dans une société post-moderne

où l'individualisme est forcené. Chacun

bricole de manière à se créer sa

religion personnelle. Il est ainsi possible
d'aller à la messe ou au culte le matin et
de consulter un astrologue l'après-midi.
L'homme et la femme du 21e siècle combinent

des choses hétérogènes sans difficulté.

C'est ce que le sociologue Edgar Morin

appelle la «croyance clignotante». La

croyance astrologique moderne n'est pas
un élément stable et clair des idéologies
contemporaines. Elle s'infiltre de manière

chaotique dans les interstices, s'allumant
occasionnellement dans la conscience de

l'individu, en fonction des événements
ambiants et des stimulations reçues.

- Cet attrait pour l'astrologie est-il à

mettre en relation avec un besoin
religieux?

- Les individus de notre époque se

passionnent pour la psychologie, le développe¬

ment personnel. Ils sont attirés par une
spiritualité athée, un bouddhisme sans dieux,

une astrologie sans sacré. Et pourtant les

références aux dieux ne cessent d'intervenir.

Si l'on pense aux livres à succès de John

Gray qui s'intitulent Les hommes viennent
de Mars et les femmes de Vénus, on est en

plein dans cette contradiction. Pendant des

siècles, les hommes ont vécu dans un monde

peuplé de dieux, cela laisse des traces...

- En tant que théologien, cet état de
fait ne vous inquiète-t-il pas?

- L'enjeu essentiel pour moi, c'est la

connaissance de soi et la connaissance de

Dieu. L'un ne va pas sans l'autre. Les

mouvements religieux intégristes américains
dont on a beaucoup parlé avec l'élection
de Georges Bush mettent l'accent sur une
relation absolue avec Dieu. En tant que
théologien protestant, je trouve qu'il n'est

pas mauvais d'être discret, il vaut mieux

parler peu, mais bien de Dieu. Il n'est pas
bon de mettre Dieu à toutes les sauces.

- Que dire alors de la liberté humaine
remise en question par l'astrologie?
- La liberté de l'homme est une question
centrale et un fantasme absolu de notre
époque. La liberté est au fond de nous,
c'est l'usage que nous en faisons qui est au

cœur de notre problématique humaine. La

liberté s'invente tous les jours, comme le

disait Sartre. Certes, nous sommes des
individus marqués par toutes sortes de

déterminations, nos origines sociologiques, les

conditions économiques, culturelles de no-

Denis Müller enseigne la théologie
à l'Université de Lausanne.

tre existence, mais nous gardons toujours
la liberté comme réponse. La foi chrétienne

propose une interprétation originale de

cette liberté: c'est pour que nous soyons
vraiment libres, dit Paul, que nous avons
été appelés à la liberté.

- Le projet chrétien a une ambition
collective, comment se vit-il s'il n'y a

plus de communauté de chrétiens?

- C'est vrai, on a perdu le sens de la

communauté ecdésiale, on vit de manière de

plus en plus privée son rapport à la foi. Les

iiens se sont affaiblis dans les Eglises

protestantes, sauf peut-être dans une partie
des mouvements à sensibilité évangélique.
Dans ce sens, l'astrologie est à l'image
même de ce besoin d'être rassuré

individuellement, dans un monde plus complexe
et instable.

- Que pensez-vous de ces astrologues
qui proposent des prédictions pour
l'année à venir? >>>
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Dix jours au Québec
avec Alain Morisod & Sweet People

Vol de ligne Air France via Paris. Transfert vers
Montréal. Visite du Mont-Royal. Installation à

l'Hôtel Gouverneur Place Dupuis **** et dîner
dans le Vieux-Montréal.

Du 26 mai au 4 juin 2005

Découverte de Montréal, du

Vieux-Québec et des trésors
naturels du Saguenay. Et

rencontre avec les baleines
du Saint-Laurent.

PROGRAMME

JEUDI 26 MAI

VENDREDI 27 MAI

Tour de ville avec un guide local: la gare Windsor,
la place Ville-Marie, la basilique Notre-Dame, le

Mont-Royal et l'Oratoire Saint-Joseph, le quartier
latin, le site des Jeux olympiques de 1976, etc.
Déjeuner. Balade dans le Montréal souterrain. Temps
libre. Visite facultative du Biodôme ou du Jardin
botanique. Dîner-buffet au restaurant du Casino.

SAMEDI 28 MAI

Départ vers la région de la Mauricie. Visite d'une
ferme d'élevage de bisons. Déjeuner. Continuation
vers Québec. Visite du Vieux-Québec. Installation
à l'Hôtel Château Laurier****. Dîner dans une
cabane à sucre, avec ambiance musicale.

DIMANCHE 29 MAI

Tour de ville incluant le château Frontenac, la place

d'Armes, la Citadelle, le parc des Champs-de-
Bataille, l'Hôtel du Parlement, ainsi que l'Université

Laval. Déjeuner. Excursion à l'île d'Orléans

avec arrêt à la magnifique chute Montmorency.
Retour à Québec. Temps libre. Dîner dans un
restaurant situé sur la Grande-Allée. En soirée,
concert d'Alain Morisod et Sweet People.

LUNDI 30 MAI

Départ vers Tadoussac. Découverte de la côte de

Beaupré avec arrêt à la basilique Sainte-Anne.
Déjeuner. Arrivée à Tadoussac, visite du Centre

d'interprétation des Mammifères Marins. Hébergement

à l'Hôtel Georges ***. Dîner. Soirée de
détente.

MARDI 31 MAI

Embarquement pour une croisière à la découverte
des baleines du Saint-Laurent. Avec un peu de

chance, bélugas, rorquals communs et rorquals
bleus seront au rendez-vous. Déjeuner. Continuation

vers Saguenay avec un arrêt au village de

Sainte-Rose-du-Nord. Hébergement à l'Hôtellerie
Cépal Villégiature ***. Dîner et logement.

BULLETIN D'INSCRIPTION

Je m'inscris/Nous nous inscrivons

Pour le voyage au Québec du 26 mai au 4 juin 2005

Q Chambre individuelle 1_J Chambre double

Nom NP/Localité

Prénom Rue

Nom Tél.

Prénom Signature

Bulletin à renvoyer, rempli et signé, à Carlson Wagonlit Travel, CP 1541,
gare CFF, 1001 Lausanne. Tél. 021 320 72 35.

MERCREDI Ier JUIN

Visite du zoo sauvage de Saint-Félicien. Déjeuner.
Départ pour la Seigneurie du Triton, qui abrita
notamment Théodore Roosevelt et Winston Churchill.

Installation dans cette auberge plus que
centenaire, chaleureuse, hospitalière et confortable.

Dîner à la salle à manger du Club House.

JEUDI 2 JUIN

Excursion en canot sur les lacs environnants.
Safari-photo. Déjeuner en plein air. En option, survol

du territoire à bord d'un hydravion. Départ
vers Trois-Rivières, capitale mondiale des pâtes et
papiers. Installation à l'Hôtel Gouverneur ****.
Repas et logement.

VENDREDI 3 JUIN

Visite des Forges du Saint-Maurice. Déjeuner puis
transfert vers l'aéroport de Montréal. Départ par
vol de ligne.

SAMEDI 4 JUIN

Arrivée à Genève, via Paris. Fin de nos services.

Prix par personne Fr. aOÏJÂ«
(Supplément chambre individuelle Fr. 395.-)

Inclus dans le prix: vol de ligne Genève-Montréal
et retour, 9 nuits d'hébergement en hôtel de catégorie

3 et 4 étoiles avec petit-déjeuner américain,
pension complète durant le circuit, transport en
autocar grand tourisme, les services d'un guide
local expérimenté, les visites, excursions et activités

mentionnées dans le programme, le spectacle
d'Alain Morisod et Sweet People, un accompagnant

au départ de la Suisse. (Non compris, les
boissons autres que thé et café servis lors des

repas de groupe, les assurances et dépenses de
nature personnelle, les pourboires au guide et au
chauffeur, les taxes d'aéroport.)



Dossier

Lion
Lâ chance vous redonne
du mordant.
Prenez des risques

>»

- Le rapport à la prédiction a beaucoup
changé depuis une quarantaine d'années.
Dans les années 60, nous étions encore en

pleine futurologie. C'était l'apogée de la

science-fiction, on imaginait le monde de

l'an 2000. Aujourd'hui, on est beaucoup
plus sceptique. Peu de savants sérieux se
lanceraient dans la description du monde
dans trente ans. Nous sommes dans une

époque de haute insécurité, où les gens
cultivent l'angoisse. La prédiction
correspond à un besoin de savoir, mais aussi

d'être rassuré. L'astrologue, qui reçoit dans

son cabinet, s'inscrit dans l'ordre de la

thérapie et de la relation d'aide.

- La lecture de l'horoscope dans le

journal est une pratique presque
rituelle pour certains. Qu'en dites-vous?

- La lecture de l'horoscope crée de

miniespaces de conversation, elle permet de se

parler. Il n'est pas rare que les membres d'une

famille ou d'un couple l'utilisent plus ou
moins consciemment pour se dire des choses

sur leurs relations. Le danger serait de

s'enfermer dans une vision stéréotypée et
réductrice du caractère de l'autre en fonction

de son signe. Cet attachement à

l'astrologie est aussi mû par un désir d'inscrire
sa vie dans quelque chose de plus vaste. Le

christianisme a mis un terme au polythéisme

qui créait un lien entre les astres, la

nature et l'homme. Or, nous avons besoin d'un
monde chaleureux, d'un lien de connivence

avec le cosmos. Le goût pour l'astrologie
nous rappelle sans doute ce besoin d'être
relié à l'univers, dans une société hyper-

technique qui a perdu le sens de ses racines.

Les chrétiens devraient retrouver ce lien,
cette harmonie. L'astrologie est presque
toujours une mauvaise réponse à une vraie

question. Je pense que nous sommes invités
à renouer avec les potentialités cosmiques
et écologiques du christianisme.

- Certains astrologues souhaiteraient
obtenir une reconnaissance scientifique.

Qu'en pensez-vous?
-C'est un faux débat. La caution scientifique

flatterait probablement l'ego de cer¬

tains astrologues. Mais la fascination pour
l'astrologie n'a rien à voir avec un crédit

scientifique. Nous sommes dans le monde
du symbolique, dans le même registre, au

fond, que la psychanalyse qui interprète nos
rêves. L'astrologie témoigne d'une soif de se

comprendre et de comprendre les autres,
une quête qui a toujours été celle des Eglises,

qui n'ont sans doute pas su y répondre.

Propos recueillis par B. P.

A lire: Fascinante Astrologie,
Denis Müller, Editions Labor et Fides.

Témoignages

Des avis tranchés
Les inconditionnels, les dubitatifs, les franchement hostiles...

L'astrologie provoque des réactions contrastées, il suffit
de lancer le sujet pour s'en rendre compte. Petit échantillon.

Catherine, 62 ans «L'astrologie est

une grille de lecture intéressante, je m'y
intéresse depuis pas mal d'années. Elle

m'a permis de comprendre un peu mieux
les caractères de mes proches. Il y a

tellement de traits communs entre les personnes

d'un même signe! Quand j'entends
parler un autre Verseau, je m'y retrouve
souvent. J'ai appris aussi qu'il ne faut pas
brusquer un Taureau. J'aime ce côté

psychologique de l'astrologie. Par contre,
je ne crois absolument pas aux prédic¬

tions mondiales de certains astrologues.
C'est n'importe quoi, ou plutôt un moyen
facile de se faire de l'argent.»

Marianne, 54 ans: «L'astrologie
m'agace au plus haut point. L'avenir n'est écrit
nulle part, c'est à nous de le vivre, dans la

liberté et la responsabilité. Lire l'horoscope

du journal est ridicule, d'ailleurs il

suffit d'en consulter un autre le même jour

pour comprendre qu'ils se contredisent.

Laissons les astres dans les cieux, ils sont
beaux à admirer et n'ont rien à voir avec

nos modestes existences.»

Paul, 49 ans: «Je n'y crois pas, mais

j'avoue que je m'amuse à lire l'horoscope
à l'heure du café. Je n'en retiens rien, je
ricane et je passe à autre chose, je serais

peut-être troublé si quelque chose de

précis annoncé m'arrivait, mais comme
cela n'a jamais été le cas...»
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